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INTRODUCTION STRATIGRAPHIQUE 

Dans les Alpes calcaires suisses a fades helvetique, qui avoisinent le Lac des 
Quatre-Cantons, les calcaires massifs du Schrattenkdk sont separes des bancs, de 
teinte generalement plus claire, du SeetverMk par mi ensemble de couches foncees 
designe le plus souvent sous le terme global de Gault dans les travaux tectoniques 
contemporains. 

On sait que le SahraUenMk correspond aux Calcaires Urgoniens des anciens au- 
teurs fran^ais ; il doit par suite etre considere comme I'equivalent, dans la chrono- 
logie franchise actuelle, du Barremien Swperieur (zone a MacroscaphUes Yvani et 
Heteroceras Kilian et Paquier) et de VAptien Inferieur (zone a Ancyloeeras Ma- 
theroni et HoplUes Deshayesi Kilian). De son cote, le SeemrMk, sur la foi de fos- 
silestrouves un peu partout dans les Alpes suisses, correspond au Senonien, au 
Turonien et probablement aussi au Cenomanien s. s. (exdud. zone a SchUmbachia 
inflata et Turrilites Bergeri des auteurs). 

Quant aux couches foncees du Gault, elles fournissent generalement des fossiles 
albiens; mais on y a trouve aussi des formes plus anciennes rappelant celle de l'ap- 
tien superieur. Entre autres auteurs, Pictet, dans les listes qui accompagnent son 
travail fondamental sur le cretace des environs de Ste-Croix (Jura vaudois), Oos- 
ter, dans son ouvrage sur les petrifications des Alpes suisses et Vacek, dans sa 
note sur la Craie de Vorarlberg, citent des especes aptiennes sans donner, d'ailleurs, 
de renseignements sur la distinction des differents horizons. 
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II a done semble interessant aux auteurs de ces lignes de publier les resultats de 
leurs etudes stratigraphiques et paleontologiques sur le Gault des deux versants 
de la vattee de la Engelberger Aa,pres du Lac des Quatre-Cantons \ qui permet- 
tent de se faire une idee precise, au moins quant a une region speciale, sur le 
« gault » des Alpes suisses. 

On trouve quelques indications relatives au gault de la vallee de la Engelberger 
Aa dans les ouvrages de Kaufmann et de Mcesch -. 

Recemment, M. A. Tobler, a l'occasion des excursions de la Societe geologique 
de la Suisse (Session de 1905 a Lucerne), conduisait les participants aux gisements 
fossiliferes de cette region (Luitere Zug et Lochwald). M. Ch. Jacob reconnut alors 
immediatement qu'il s'agissait de deux niveaux distincts. La laune du Luitere Zug 
correspondant a l'Aptien superieur; celle du Lochwald an contraire a l'Albien 
moyen 3 . 

M. Tobler a repris, depuis, l'etude minutieuse de la region et peut donner de la 
succession des couches le profil suivant : 

12. Marnes de Seewen. 

11. Calcairede Seewen; m ,2 a 2 m d'epaisseur. 

Les N os 12 et 11, « couches de Seewen », representent probablement, ainsi 
qu'il a ete rappele plus haut, le Senonien, le Turonien et le Cenomanien s. s. 

Les couches a Turrilites Bergeri et Schonbachia inflata = Vraconien 
Kenevier manquent. 
9. Mince couche de calcaire gris glauconieux et pyriteux empatant d'abondants 

fossil es phosphates. Horizon du Lochwald. 
8. Breches a echinodermes, par places greseuses, avec grandes huitres et iiom- 

breux bryozoaires ; environ 5 metres d'epaisseur. 
7. Gres Verts (Glauconie principals) tres durs passant localeinent a leur partie 

inferieure a une breche a echinodermes ; environ 25 metres. 
6. Schistes marneux noirs ; environ 1.5 metres. 

1 Au point de vue tectonique, la region etudiee appartient. aux plis de Niederbauen et de Gttramcn 
Brisen-Oberbaum. ( 

2 Kaufmank. Emmen und Schliermgegenden nebst Umgebungen bis zur Brimigstrasse und Linie 
Lungern-Grafenort. Beit, zur geol. Karte der Schweiz, Bd. XXIV, I, p. 98-100 et M<esch. Geologische 
Beschreibung der Kalk und Schiefergebirge swischen dem Beuss und Kienthal B. z. g. k. der Sch., 

• Bd. XXIV, III, p. 18-34. 

3 Voir A. Tobler et A. Buxtorp. Berichte uber die Exkursionen der schiveizerischen geologischen 
Geeellschaft in die Klippenregion am Vierwalds tatter see vom 12. bis 16. September 1905. Eclogre Gcol. 
Heiv., vol. IX, p. 14-54. 
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fermant d'abondants fossiles phos- 
phates. Horizon du Luitere Zug. 

4. Breche a echinodennes, a nombreux 
exemplaires de Rhgnchonella Gihbd 
et a rognons siliceux bleus; 30 metres. 

3. Schrattenkalk superieur; calcaire zoo- 
gene a nombreux pachyodontes et 
polypiers; environ 35 metres. 

2. Bancs a Orbitolines; de 3 a 5 metres. 

1 . Schrattenkalk inferieur ' . 

Les deux gisements fossil iferes du Lui- 
tere Zug et du Lochwald ne se trouvent 
pas en realite dans une meme coupe strati- 
graphique normale. 

Les couches fossiliferes du Luitere Zug 
appartiennent au bord frontal du pli de 
Niederbauen. Elles sont inclinees d'envi- 
ron 65° vers le Nordr Quant aux fossiles 
du Lochwald, ils proviennent d'nn amas 
de gros blocs, situe a quelques centaines 
de metres au Nord-Ouest de la localite du 
Luitere Zug. Et c'est ainsi que les fossiles 
des deux localites ont ete melanges par les 
collectionneurs sous le nom de Lochwald; 
de la proviennent les confusions dans la 
liste des fossiles du « gault » donnee par 
Moesch 3 , oil les fossiles du Luitere Zug et 
du Lochwald portent la designation coin- 

Fig. 1. . 

Coupe de l'Aptien et de ['Albion de la vallee de la mime : * ^ ei WolfenScMeSSCM ». 
Engelberger Aa.. Echelle : 1 : 1000. 

1 Dans la partic du pli de Gummen-Brisen-Oberbauen, situee a l'Ouest de la Engelberger Aa vers 
le Melchtal, le massif recifal du Schrattenkalk superieur et inferieur est represente par une puis'sante 
masse de marno calcaires gris-fonces renfennant a ud certain niveau des Orbitolines, nffecta.it ainsi le 
Melchtalfaciis, suivant le terme de M. A. Tobler. Uber Faciesimterschiede der untem Kreide in den 
nordlichen Sehweizcralpen. N. J. f. Min. etc., Jabrg. 1899, Bd. II, p. 142 ft'. 

2 Mcesch. hoc. ait. p. 30 a 82. 




6 ETUDE STRATIGRAPHIQl'E ET PALEONTOLOGUjUK 

Mais si la situation stratigraphique du gisement fossilifere du Lochwald h'est 
pas tres claire, il y a par contre, dans les environs, d'autres stations fossiiiferes avec 
les memes fossiles dans le merae etat de fossilisation et empates dans la meme 
gangue, ou Ton recommit, que cet horizon est intercale entre la breche a ecliino- 
dermes (n° 8) et le calcaire de Seewen (Seetverkalk, n° 11). Onpeut etudier en 
particulier de bonnes coupes du « gault » dans les ravins du Hummligenbach et du 
Zelgligraben a l'Est de Biiren nid dem Bach-Wolfenschiessen et dans celui du 
Kernalperbach (Fallenbach) a l'Ouest de Wolfenschiessen ' . C'est a ces endroits 
qu'a ete releve le profil de la fig. 1. 




Fig. 2. 
Situation des locality fossiiiferes du Luiterc Zug et du Lochwald. Echelle 1 : 25.000. 

II est a remarquer qu'a peu de distance et dans les memes plis de Niederbauen et 
de Gummen-Brisen-Oberbauen s'observe une coupe plus complete. Plus a l'Est 
que les localites precedentes en effet, pres d'Emmetten, a Nttnig 2 et au Frohnalp- 
Stock : \ les bancs renfermant la faune de 1'Albien moyen sont surmontes par des 
« calcaires a ellipsoiides' » puissants de 15 metres au maximum. 

Les couches a Turrilites Bergeri n'ont ete constatees avec certitude que dans 

1 Consular la carte topographique federale. Atlas Siegfried, feuiHos 382 et 379. 

2 Voir J.-S. Pannekoek. Geologische Aufnahme der Umgebung von Seelisberg. Beit. z. gcol. Karte der 
Schweiz, Neue Folge, XVII. Lief., p. 6. . 

3 P. Arbenz. Geologische Untersuchung des Frohnalpstoclcgebietes. Beit. z. geol. Karte der bchweiz, 
N. Folge. XVIII. Lief., p. 23, 28. 
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la chaine bordiere du Bttrgenstock par M. Buxtorf » ; elles y surmontent directement 
le «calcaire a ellipsoides » et sont immediateinent recouvertes par le Seewerkalk; 
mais dans la chaine du Brisen-Frohnalpstock ou « Mittlere helvetische Kreidekette » 
(pli de Seelisberg-Morschach, pli de Niderbauen, pli de Gummen-Brisen-Ober- 
bauen), les couches a Turr. Bergeri sont inconnues jusqu'ici 2 . 

Quoiqu'il en soit, a part ces couches a Turr. Bergeri qui manquent, la coupe 
du Gault de lavalleedela Engelberger Aa est tres complete; elle a fourni aux 
recherches poursuivies de M. A. Tobler deux faunes importantes. A ces titres il 
etait interessant de Petudier. 

Dans les second e et troisieme partie de ce travail , on donnera des listes de- 
taillees et discutees de deux gisements du Luitere Zug et du Lochwald. 

Un dernier chapitre etablira les affinites respectives des deux faunes et exposera 
les conclusions stratigraphiques qui resultent de leur etude. 



II 
LISTE RAISONNEE DES FOSSILES TROUVES AU LUITERE ZUG 

1. Nautilus Neckerianus Pictet et Roux. Description, des mollusqnes fossiles 
des Ores verts des environs de Geneve, p. 16, pi. 1, fig. 2 a, b. c, d. — 1 ex. 

2. Nautilus Clementinus d'ORBiGNY. PaUmtologie francaise. Terrains Creta- 
ces, 1 1, p. 77, pi. 13 bis. — 2 Ex. 

3. Belemnites (Hibolites) semicanaliculatus Blainville. Memoirs sur les 
Belemnites, 1827, p. 67, pi. I, fig. 13 et 13 a. Consulter egalement : (I'Orbigny. 
Pal. franc,, Terr. CreL, t. I, 1840, p. 58, pi. 5, fig. 10 a 15 ; Duval- Jouve. Belem- 
nites des Terrains Cretaces inferieurs des environs de Castellane ( Basses- Al pes), 
1847, p. 74, pi. XI, fig. 5 a 12 ; Kilian. Description geologique de la montagne de 
Lure, Paris, 1888, p. 266 et Paquier. Recherches geologiques dans le Diois et 
les Baronnies orientates, Grenoble, 1900, p. 238. 

1 Voir A. Tobler et Buxtorf. Loc. at., p. 24. 

2 U. Stctz cite bien Turr. Bergeri dans les environs de Brunnen et de Morschach (voir U. Stutz. Geo- 
logisehe Beschreibung der Axenstrasse. N. Jahrb. f. Min. etc. Beil., Bd. II, 1882, p. 462-470). Mais 
M. Arbknz, qui a recemment repris L'etude de la contree de Brunnen, Morschach, Frohnalpstock n'a pas 
reussi a trouver ce ibsaile. 



8 ETUDE STKATIGKAPII1QUE ET PALEOiNTOLOGIQUE 

Les limites de cette espece et sa signification out varie a travel's les publications 
qui precedent. Le type de Blainville est une grosse belemnite a sillon, de 7 cm. de 
long, provenantdes environs de St-Paul-Trois-Chateaux (Drome). D'Orbigny a con- 
serve la maniere de voir de Blainville ; mais Duval- Jouve a considerablement 
etendu les limites del'espece, dans Iaquelle il a fait rentrer des belemnites de taille 
beaucoup moindre que la precedente, correspondant a Bel. minimus Lister, Bel 
integer Raspail et pistillo'ides Rasp. ; Pespece prise dans ce sens renferme toutes 
les belemnites que Ton trouve en abondance dans le midi de la France « dans les 
marnes noires qui surmontent les dernieres couches de calcaires neocomiens », 
c'est-a-dire dans P equivalent vaseux de l'aptien superieur, de Palbien et meme dune 
partie du cenomanien. Plus tard, W. Kilian a reconnu que les petits echantillons 
de l'aptien et du gault sont difficiles a distinguer les uns des autres et qu'ils sem- 
blent en effet passer par de nombreux intermediaires a la grosse variete ; cet au- 
teur distingue neanmoins celle-ci, dont le niveau parait tres constant dans la Mon- 
tague de Lure a la partie superieure des marnes aptiennes sous le nom de Bel. 
semicanaliculatus mut. major Kilian. Enfin, plus recemment, V. Paquier a fait remar- 
quer que le nom de Bel semicanaliculatus devait etre conserve pour les gros echan- 
tillons correspondant au type de Blainville. 

II faut, en effet, adopter cette solution et Bel. semicanaliculatus Blainville, pris 
dans cette acception sans autre mention de variete, presente le grand interet de se 
trouver toujours, dans le.Sud-Est de la France, plus particulierement dans la mon- 
tagne de Lure, le Diois, le Yalentinois et PArdeche, a une place stratigraphique 
dermic : entre les marnes aptiennes proprement dites (zone a Am. furcatus) et le 
niveau de la faune de Clansayes (zone a Am. Bigoureti). 

On trouve au Luitere Zug de tres nombreux echantillons parfaitement conformes 
a ceux des environs de St-Paul-Trois-Chateaux. 

4. Phylloceras Guettardi Raspail sp. Annates des Sciences' d' observation, t. 3, 
pi. 12, fig. 5. — Nombreux exemplaires. 

5. Phyll. Goreti Kilian. Sur quelques Ammonitides appartenant au Museum 
(V Histoire Naturelle de Lyon. Arch, du Museum d'Hist. Nat. de Lyon, t. V, 1902, 
p. 5, pi. I, fig. 3 a 3 b et 3 c. —1 ex. bien ty pique par Pepaisseur, la section du 
tour et des traces d'ornementation conservees. 

6. Phyll. ex. aff. Velledae Mich. Anthula. Ueber die Kreidefossilien desKau- 
kasus, p. 96, pi. V, fig. 2 a. b, c. — 2 ex. ornes de fines stries et dont Pepaisseur 
est intermediaire entre celles de Phyll. Goreti Kilian et de Phyll. Velledae Mich, 
sp. ; la section du tour est regulierement ovale et non ogivale. 
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7. Tetragonites Duvalianus (I'Orbigny sp. Pal. franc., Terr. Orel., p. 158, pi. 
50, fig. 4 a 6. — 3 ex. 

8. Tetragonites Jallabertianus Pictet sp. GVes Ferfe, p. 46, pi. 4, fig. 2 a, b. 
— 1 ex. 

9. Lytoceras Depereti Kilian. Sur quelques Ammonitides appartenant an Mu- 
seum d'llistoire Naturelle de Lyon. Arch, du Museum d'Hist. Nat. de Lyon, t. V, 
Lyon 1902 ; p. 4, pi. 1, fig. 20 et 26. — Cette espece, pourvue de fines stries se distin- 
gue ties Lytoceras tels que Lyt. numidum Coq. in Sayn par une section subrectangu- 
laire et, a l'absence de contrictions pres. rappelle Ies Tetragonites. Cormu dans 
les marnes aptiennes. — 1 ex. 

10. Puzosia Emerici Raspail sp. Histoire naturelle des Ammonites et des 
Terebratules, p. 29. pi. II, fig. 6 et VII, fig. 6. Voir aussi (TOrbigny. hoc. cil, 
p. 160, pi. 51, fig. 1 a 3. — 2 ex. conformes a la fig. de d'Orbigny. 

11. Puzosia sp. cf. Angladei Sayn sp. Descr. des Ammonitides du Djebel- 
Ouachpres Constantine. Lyon, 1890, p. 43, pi. II, fig. 13, a, b, c. — 2 fragments 
a nombreux sillons et stries ventrales comme dans l'espece de Sayn, mais le tour 
est comprime lateralement et la forme est moins globuleuse que dans P. Angladei. 

12. Puzosia Mayoriana d'ORBiGNY sp. pars (non Am. planulatus Sowerby, = 
Puzosia Mayori Bayle. Expl de la Carte geologique de France, pi. XLV, fig. 6, 7, 
8). — 1 echantillon identique a ceux du gault de Clar (Alpes Maritiraes). 

13. Desmoceras gr. de Seguenzae Coquand sp. in Sayn. Djebel-Ouach, p. 40, 
pi. II, fig. 10 a, b. — 2 echaritillons aplatis, ayant les caracteres exterieurs de 
ceux du Djebel-Ouach, sauf l'existence de fines stries falciformes a peine indiquees, 
dont quelques-unes s'exagerent sur la region siphonale. Ces echantillons rappellent 
egalement l'espece suivante, mais ils sont plus aplatis et moins vigoureusement or- 
nementes. 

14. Desmoceras Ziircheri no v. sp. PI. II, fig. 1 a et 6, 2 a et b, 3 a et b. 

DIMENSIONS 
Exemplaire du Luitere Zug. Exemplaire de Chaudon (Basses-Alpes). 

Diametre. ..... 49 mm (1) .... (42) mm (1) 

Epaisseur 15,5 » (0,31) .... (14) »> (0,33) 

Diametre de l'ombilic. . 10 » (0,2) .... (9) » (0,41) 
Hauteur du dernier tour. 21 » (0,42) .... (19) » (0.45) 

Coquille aplatie a tours embrassants, se recouvrant sur les 2 / 3 environ de leur 
largeur ; la section du tour est ogivale ; la grande largeur se trouve vers l'ombilic, 
borde par une paroi normale a la surface externe; le bord siphonal est arrondi. 

L'ornementation plus ou moins accentuee consiste au diametre moyen de 40 a 

MEM. 80C. PAL. SUISSK, VOL. XXXIJ1. o 



W ETUDE STRATIGRAPIMQUE ET PALEONTOLOGIQUK 

5Qmm en s t r ies falciformes plus ou moins nettement fasciculees vers Pombilic, ou 
elles sont a peine indiquees; toutes les trois ou quatre stries, un bourrelet, corres- 
poiidant a un leger sillon sur le mouie interne, nait a l'ombilic et gagne, en s'incur- 
vaiit vers l'avant, le bord siphonal vers lequel il s'accentue et ou il traverse le plan 
median sans s'interrompre. 

A un stade plus avance, vers le diametre de 70 a 100 mm , les bourrelets et les 
sillons s'espacent, tandis que le reste de rornementation a une tendance a 
s'effacer. 



Fig. 3. 

Fragments de cloisons de Desmoceras Ziircheri, nov. sp. dessinee d'apres un echantillon du Luitere Zug. 

Grossissement b /\. 

La cloison, incompletement visible sur un seul echantillon de Luitere Zug, mon- 
tre un lobe siphonal plus court que le premier lobe lateral; celui-ci est symc- 
trique ; la selle externe et la premiere laterale sont irregulierement bifides et assez 
massives. 

La nouvelle espece est tres voisine de Desmoceras Belus d'ORBiGNY sp., Paleon- 
tologie Fran^aise, Terrains Cretaces, T. I, P. PI., p. 16G, pi. 52, fig. 4 a 6, sinon iden- 
tique a cette espece; il nous a ete impossible de retrouver dans la collection d'Orbi- 
gny un echantillon correspondant a la figure citee, dont les caracteres sont beaucoup 
plus accentues que ceux de l'espece etudiee ici et rappellent certaines formes du 
groupe de Demi. MelcMorls Tietze. En revanche, frequemment dans les collections 
le nom Desm. Belus est adopte pour notre nouvelle forme. Dans le doute, il est 
preferable de creer un nom nouveau. 

Desm. Ziircheri se rapproche par son port et sa cloison de V Am. Seguenzce 
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Coquand in Sayn Bjebel Ouach, p. 40 ; PI. II, fig. 10 M; mais il est plus epais, 
moins involute et plus vigoureusement orne. 

Elle est egalement tres voisinc de Desm. Clansayense Jacob, Note sur les Am- 
monites et sur Vhorizon stratigraphique du gisement de Clansayes. Bull, de la Soc. 
geol. de France, ¥ serie, t. V, p. 403, pi. XII, fig 2 a,b et 3 a, 6; mais dans cette 
espece l'ornementatiqn est beaucoup mieux marquee que dans Desm. Zurcheri. 

Deux des echantillons figures proviennent du Luitere Zug; les autres des 
marnes aptiennes du Sud-Est de la France ; ceux-ci sont legerement uses et moins 
ornes que les premiers; mais les proportions sont les memes et il s'agit bien la de 
la meme espece qu'au Luitere Zug. 

15. Parahoplites Tobleri no v. sp. PI. II, fig. 4 a et b, 5 a et 6, 6 a et b. 

DIMENSIONS 

Diametre . . ; 25"™ (1) .... 60'™ (1) 

Epaisseur 16mm 17 _ (q,44). . . . 20 — (0,33) 

Largeur de 1'ombilic 8 — (0,35). ... 22 - (0,36) 

Hauteur du dernier tour. 15— 9,5— (0,38). . . . 22—^0,36) 

Au diametre de 25 a 30™, coquille a tours arrondis, legerement plus epais que 
baut, peu embrassants, ornes de cotes fortement accentuees au nombre de 25 a 30 
par tour autour de l'ombilic. Sur les flancs les cotes sont simples, ou bi - et meme 
trifurquees; les cotes simples etant deux ou trois fois plus nombreuses que les 
autres. Les cotes sont deja bien marquees autour de l'ombilic ; elles s'epaississent 
en gagnant la peripherie et traversent sans s'interrompre la region siphonale ou 
elles s'accentuent fortement suivant le mode des cotes de YAm. crassicostatus cI'Orb. 

Ces dispositions se conservent jusqu'au diametre de 30 a 38 ram . 

Ulterieurement le tour s'aplatit sur les flancs; il prend une section subrectangu- 
laire a angles arrondis et devient legerement plus haut que large. En meme temps 
les cotes cessent de se bifurquer; et l'on a une disposition alternante de grandes 
cotes flexueuses naissant a l'ombilic et de petites cotes apparaissant au milieu des 
mines; toutes ont la meme importance sur la region siphonale arrondie, qu'elles 
continuent a traverser sans s'interrompre et en s'epaississant. Le nombre des cotes 
est de 35 au diametre de 60 mm , le plus grand qui soit connu jusqu'ici. 

Cloisons inconnues. 

Cette nouvelle espece est tres voisine de YAm. crassicostatus d'ORB. et rentre 
certainement cornme cette derniere dans le genre Parahoplites Anthula emend. 
Jacob. Clansayes, p. 406. L'ornementation du jeune est tres comparable cliez les 
deux especes ; mais P. crassicostatus ale tour rectangulaire et non arrondi ; de plus, 
les cotes ont une tendance a se deprimer sur la region siphonale. Ulterieurement 
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d'ailleurs, les caracteres differentials sont plus nombreux; l'ombilic de P crassi- 
costatus est beaucoup plus petit, le tour plus haut et plus embrassant que dans 
P. Tobleri; et de plus, P. crassicostatus conserve la disposition en cotes radiales 
droites, au lieu des cotes flexueuses de la nouvelle espece. 

Une autre espece voisine est P. Treff'njanits Karsten sp. Geologie de Vaneienne 
Calamine Bolivarienne etc... Berlin 1886, pi. IV, fig. l d , oil Ton retrouve la dis- 
position epaissie des cotes sur la region siphonale ; mais ici ce caractere existe deja 
au diametre de 30 mm ; de plus chez l'adulte le tour est plus embrassant, plus aplati 
et les cotes sont beaucoup plus nombreuses. 

Plus voisin encore par son evolution est P. ascMtaensis Anthula, lac. cit, p. 
117, pi. X, fig. 2 a, bet3a,b; mais les cotes sont moins epaissies sur la region sipho- 
nale et l'ombilic plus petit. 

P Tobleri, commun au Luitere Zug, est egalement represente dans les marnes 
aptiennes de Gargas (Vaucluse). Coll. de l'Universise* de Grenoble. 

16. Parahoplites sp. cf. Nolani Seunes sp. in Jacob. Clansayes, p. 409, pl. XIII, 
fig. 1. — Nombreuse serie d'echantillons malheureusement mauvais et incomplets, 
qui, de meme qu'a Clansayes, se pretent mal a une etude et une figuration de cette 
nouvelle espece. Les petits fragments rappellent les varietes a cotes fines et peu 
tuberculees de P. Milletianus d'ORB. sp. ; mais plus tard les cotes sont irreguliere- 
ment alternantes, flexueuses et souvent bifurquees. 

17. Parahoplites Schmidti nov. sp. — PL II, fig. 7 a et />, 8 a et b. 



DIMENSIONS 



Diametre 28™°> (1) 34mm (i) 

Epaisseur 15 —(0,53) ....... 18,5— (0,54) 

Largeur de l'ombilic . . 6,5 — (0,23) 9 — (0,26) 

Hauteur du dernier tour. 14 —(0,5) 15 —(0,44) 

Aux diametres de 25 a 35 mm seuls connus, coquille epaisse a tours peu embras- 
sants, legerement plus epais que larges et arrondis. L'ornementation consiste en 
cotes simples, arrondies, bien marquees, inegales sans qu'il y ait une alternance re- 
guliere entre elles. Sur le bord siphonal arrondi chez le jeune et legerement aplati* 
chez les plus gros echantillons, les cotes, au nombre d' environ 25 par tour, ont 
une egale importance, sont fortement accentuees et dessinent un chevron convexe 
vers Touverture. 

Cloisons inconnues. 

Cette espece est tres voisine de la variete la moins embrassante, la plus epaisse 

1 Voir egalement Anthula. Log. cit., p. 115, pl. VIII, fig. 6 a-d. 



& 
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et la plus vigoureusement costulee de Sonnemtia Didemplei d'ORB. sp. du gault de 
Macheronienil (Ardennes). Mais chez celle-ci les cotes sont droitcs et bifurquees 
sur les flanes a quelque distance de l'ombilic. 

ParahopIUes Schmidti marque mi des nombreux passages du genre Parahoplites, 
au genre Sonnemtia 1 . 

Commune au Luitere Zug, la nouvelle espece existe egalement a Clansayes 
(Coll. Jacob, Universite de Grenoble). 

Douvilleiceras gr. de Douv. Martinii d'ORB. sp. 

M. Jacob a distingue (Clansayes, p. 412) deux varietes dans l'espece de d'OR- 
bigny, toutes deux presentes dans les marnes aptiennes du Sud-Est de la France. 
Au Luitere Zug. le groupe de X Am. Martinii est tres abondamment represente par 
de nombreuses formes, reliees entre elles par tous les intermediates possibles ; il 
sagit la d'une grande espece en pleine mutation et, quoique les echantillons ne 
soient pas d'une conservation parfaite et ne montrent pas de cloisons, il est interes- 
sant d'en etudier et d'en figurer les principaux types. A cot objet sont destinees 
les lignes analytiques qui suivent et la planche II jointe au present memoire. 

Tout recemment. Sinzow 2 a decrit, d'apres des echantillons du Caucase, du 
Mangyschlak et du gouvernement de Saratow, appartenant tous au Musee de 1'Uni- 
versite de St Petersbourg, un groupe de Douvilleiceras, .dont une partie, les Dou- 
villeiceras du groupe de D. Martinii d'Orb. sp., rappellent singulierement par leuis 
principales formes et leurs variations ceux du Luitere Zug. Ces fossiles n'ont mal- 
heureusement pas en Russieune provenance stratigraphique precise; mais le Luitere 
Zug permet de les dater par comparison et devient des lors d'autant plus pre- 
cieux qu'il n'est plus isole en Europe et qu'il donne par surcroit Page de formes 
dont le niveau etait jusqu'ici mal determine. 

19. Douvilleiceras Martinii d'ORB. var. orientalis Jacob. Clansayes, p. 412, 
PI. I, fig. 1, 2aeth y Saetb. 

DIMENSIONS 

Diametre 32 mm (1) 

Epaisaeur 23 —(0,71) 

Diametre de l'ombilic . . . 12,5 — (0,39) 

Hauteur du dernier tour. . . 11 — (0.34) 

1 Dans un travail ulterieur en cours de redaction sur les Ammonites du Gault, M. Jacob aura l'occa- 
sion de precise*- la definition du genre Sonnemtia et ses relations avec tes ParahopIUes et les HopUHdes 
du Gault. 

2 J. SfNzow. Die Seschreibung einiger JDouvillecerm-Arten am dem Oberen Neocom Eusslands. Vcr- 
handlung der Kaiserlichen Russischen Mineralogisclien Gesellschaft, Bd. XLIV, Lief.l, St. Petersburg, 1906. 
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Cette variete est parfaitement caracterisee. La section du tour est subhexago- 
nale et epaisse ; les cotes radiates au nombre de 15 environ par tour portent un tu- 
bercule vers le milieu des flancs ou elles se bi- ou se trifurquent irregulierement; 
de chaque cote de la region siphonale toutes les cotes se surelevent nettement tandis 
qu'elles se depriment dans le plan median. Cette disposition des cotes bituberculees 
se retrouve jusqu'a la plus grande taille connue pour la variete c'est-a-dire jusqu'a 
60 mm de diametre. 

20. Douv. subnodosocostatum Sinzow, he. cit., p. 175, PI. II, tig. 1—8. — 
PI. I, fig. 4 a et b, 5aet&, 6aet&. 

DIMENSIONS 

Diametre 39mm (i) 43mm (i) 

Epaisseur ...... 21 —(0,53) 21 —(0,49) 

Diametre de l'ombilic . . 12 — (0.30) 12,5 — (0,27) 

Hauteur du dernier tour . 13,5— (0,34) 17 —(0,4) 

Jusqu'au diametre de 25 mm la disposition des cotes voisine celle de la variete 
orietdalis; seulement les cotes sont inegales et seules les cotes principales portent, 
deux tubercules; les autres au nombre de 2 ou 3 dans l'intervalle des cotes princi- 
pales sont plus fines et lisses et naissent a l'ombilic au lieu de provenir d'une bifur- 
cation. Plus tard, la forme s'aplatit lateralement et devient moins epaisse; les 
cotes intermediaires s'attenuent; les cotes principales, simples, au nombre de 10 a 
12 par demi-tour, s'exagerent; le tubercule des flancs s'allongedans le sens radial; 
l'ornementation devient plus vigoureuse tout en se reduisant a de fortes cotes ra- 
diales qui traversent la region siphonale en se deprimant. 

Les echantillons du Luitere Zug represented ici correspondent a des differences in- 
signifiantes pres, aux figures de Sinzow, en particulier aux figures 1, 2, 3, 4 et 5 de 
la PL II de l'ouvrage cite, et il n'y a nul doute qu'on ait a faire ici a l'espece indiquee. 

21. Douv. Clansayense Jacob, Clansaycs, p. 413, pi. XIII, fig. 4 a, b y c. — PI. I, 
fig. 7 a et b, 8<x et b. 

Ici, corame dans le cas precedent, les cotes principales subsistent seules, mais 
elles s'espacent; il y en a au plus 7 ou 8 par demi-tour au diametre de 30 mm ; 
dans les intervalles qui le separent on voit seulement quelques faibles stries annu- 
laires tres peu marquees. Les tubercules periombilicaux allonges et ceux qui voi- 
sinent la region siphonale restent bien marques tandis que, sur chaque cote, les 
espaces qui separent les tubercules ont une forte tendance a s'attenuer; a la bande 
deprimee qui marque la region siphonale, s'en ajoute done une autre, de chaque 
cote, pour separer les deux rangees de tubercules. 

Sinzow a decrit {Joe. cit., p. 182, PI. II, fig. 11 et 12, PI. Ill, fig. 2 a 7) sous le 
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nom de Douv. Tschernyschewi une forme bien caracterisee qui S e distingue de la 
precedent* par Pexistei.ce, entre les cotes principles bien marquees et trituber- 
culees, de 3 ou 4 cotes tres nettes qui les separent. Cette espece ne semble pas re- 
presentee au Luitere Zug avec ses caracteres types. Mais dans une des figures de 
S>inzow(PL III, fig. 6) les cotes intermediates ont presque complement disparu 
et sont supplement indiquees par des stries et la forme a une tendance tres manifeste 
a se rapprocher des echantillons du Luitere Zug, deerits ici sous le nom anterieure- 
ment adopte pour des specimens de Clansayes, de Bouv. Clansayense Jacob 
22. Douv. Buxtorfi noy. sp. - PI. I, fig. 9 a et b, 10 a et h, 11 a et b. 

DIMENSIONS 

Dian, « tre S5-»» (1) ... 42 .»» fl) 

E P aisseur 20- (0,57) .... 21 5 _ (051) 

Diametre de l'ombilie . . 10- (0,28) . . 12' -(0 281 

Hauteur du dernier tour . 14 — (0,4) . . . , . 16>5 _ (0j ' 89j 

^ Cette espece est caracterisee par la disparition progressive des tubercules qui 
n existent plus sur les cotes des gros echantillons ; celles-ci acquierent toutes la 
meme importance; en nombre variant de 10 a 15 par demi tour, elles s'eloignent 
radialement de l'ombilie et gagnent la region siphonale qu'elles traversent en res- 
tant bien marquees ; mais au lieu de s'epaissir comme dans les cas precedents les 
cotes restent a,gues et se presentent, sur la region siphonale, sous la forme de 
cretes normales au plan median, separees par des intervalles largement excaves 
Ln meme temps que cette disposition nouvelle se marque, la section du tour, d'abord 
hexagonale, a une tendance a devenir, chez les gros echantillons, subquadrangulaire. 
Douv. subnodosocostatum, var. pusilla Slnzow, he. cit, p ISO pi II FiV 
9etlO.-Pl.I,fig.i2 etM3aetJ ) U«et4. ' ' "' 

DIMENSIONS 

Diametre 25mn, (1, 28mnl 

Epawseur ...... 16 - (0,6) . . . 16- (063) 

Largeurde l'ombilie. . . 8 - (0,32) . . . 10 _ .035) 

Hauteur du dernier tour . 10 - (0,40) a _ ((,'39) 

Le jeunejusqu'itun diametre variable (15™ pour les echantillons les' plus evo- 
ues) est encore un D. Martimi; mais plus tard le tour devieut moins embrassant 
1 epa 1S seur diniinue, la section s'arrondit et l'ammonite devient plus 'reguliere En 
meme temps l'ornementation s'attenue ; il ne reste bientot plus que des cotes mous- 
ses, fakement marquees et formant bague autour de la spire, avec une simple in- 
dication des tubercules aux places habituelles ; les cotes sont au nombre de 10 par 
demi-tour; dans leurs intervalles subsistent quelques indices de stries beaucoup 
plus faibles. 
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Par 1' allure et les proportions des tours adultes, B. suhnodosocostatum var. pusilla 
rappelle beaucoup Douv. nodosocostatum d'ORB. sp. ; mais par son ornementation 
vigoureuse et tuberculee cette derniere espece s'eloigne de B. suhnodosocostatum. 
La variete serait, si Ton veut, avec un jeune du type Martlnii un B. nodosocosta- 
tum a ornementation tres attenuee. 

Les echantillons du Luitere Zug etudies sous ce nom correspondent parfaitement 
aux figures de Sinzow. 

A la suite de l'etude des Douvilleiceras qui precede, on ne saurait trop repeter 
que les formes distinguees sont simplement les types les mieux marques d'une serie 
en mutation et qu'a cote de formes tres accusees on trouve au Luitere Zug tout un 
ensemble d'intermediaires, dont les figures de la PI. II jointes a celles qui out ete 
citees permettent de se faire une idee. 

24. Toxoceras(?) cf. Honnoratium d'ORBiGNY. Pal franc., Terr. OreL, t. I, 
p. 483, pi. 119, fig. 1 a 4. — PL II, fig. 9 a, b et c. 

Fragments tous arques, tres vigoureusement ornes; les cotes portent trois tuber- 
cules equidistants.de chaque cote du plan median, deux sur les flancs, un au voisi- 
nage de la region siphonaje. Sur la partie interne de la spire, chaque grosse cote 
en donne trois ou quatre beaucoup plus fines. Chez les petits fragments, il existe 
une ou deux cotes faibles entre les cotes principals ; mais cette disposition n'est 
pas conservee chez l'adulte et e'est la une premiere difference avec l'espece de 
d'Orbigny ; de plus le tour n'est pas comprime lateralement mais arrondi; enfin 
nos echantillons ont une plus grosse taille que ceux de d'Orbigny. 

Cloisons peu visibles. 

25. Hamites cf. attenuatus Sowerby. Mineral Conchology, pi. 61, fig. 5 et 6. 
— 1 mauvais fragment voisin de cette espece. 

26. Hamites sp. — PI. II, fig. 10 a et b, 11 a et I. 

Cette forme, representee dans les marnes aptiennes de Gargas (Vaucluse), est 
abondante au Luitere Zug. Les cotes sont simples et droites, au nombre d' environ 
10 pour une longueur correspondant au diametre; elles sont attenuees sur la re- 
gion interne et vont au contraire en s'epaississant vers 1'exterieur, oil d'une maniere 
tres caracteristique, elles s'interrompent nettement sur la region siphonale, don- 
nant ainsi un sillon dans le plan median. 

Cloisons inconnues. 

27. Ptychoceras Puzosianum d'ORBiGNY. Pah fram; n Terr. Cret., i. I, p. 557, 
pi. 137, fig. 5 a 7. — 1 exemplaire. 
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28. Pleurotomaria gr. de Gibbsi d'ORBiGNY. Prodrome de Paleontologie strati- 
graphiqm, p. 131, n° 161. - 2 monies internes identiques a la fig. 2 de Pictet et 
Roux. Gres verts, pi. 21 l . 

29. Pleurotomaria allobrogensis Pictet et Roux. Gres verts, p. 240, pi. 23 
fig. 3. — 1 moule interne. ' ' 

30. Turbo sp.— Tres nombreux moules internes, sans test ni ornementation 
conserves, done indeterminables. 

31. Solarium Tingryanum Pictet et Roux. Gres verts, pi. 2 1, fig. 2. — 2 mou- 
les internes. 

32. Solarium sp. - 2 moules internes rappellent Straparolus Martitnanus 
dORBiGNY. Prodrome, p. 130 =: Solarium Martmianum d'ORBiGNY Pal franc 
Terr. Cretaces, t. II, p. 204, pi. 281, fig. 9 a 11 ; mais la spire quoique d'angle 
tres obtus est tres nettement conique au lieu d'etre enroulee dans un plan. 

33. Natica sp. — 2 mauvais moules internes. 

34. Scalaria Dupiniana d'ORBiGNY. Paleont franc., Terr. Cretaces t II 
p. 54, pi. 154, fig. 10 a 13. — 1 bon ex. a ornementation conserved 

35. Aporrhais obtusa, Pictet et Campiche. Dese. des fbssiles cretaces des 
ermrons de Ste-Croix, & parte, p. 610, pi. XCIII, fig. 9 a 13.-4 moules internes 

36. Aporrhais Muleti d'ORBiGNY sp. - Un moule interne identique a la fig 1 
de Pictet et Campiche, Ste-Croix. PI. XCIV. 

37. Pecten Raulinianus d'ORBiGNY in Pictet. - 3 ex. dont un avec frag- 
ment de test, identiques a la figure 2 b de Pictet et Roux. Gres verts, pi. 46. 

38. Pecten sp. — 1 ex. incomplet, a cotes rayonnantes tres fines, inegales et 
flexueuses, oreilles bien developpees et tres inegales. 

39. Janira sp. gr. de quadricostata Sowerby. - 1 grande valve du type de 
JmtraatawJtemx sp.; elle a 3 cm. de large, 5 cotes dont 4 principales forte- 
merit accentuees, pas de cotes intermediates, mais seulement de fines stries d'ac- 
croissement dans l'intervalle des grosses cotes tres accusees. Oreilles non conser- 
ves. 

40. Hinnites Studeri Pictet et Roux. Gres verts, p. 504, pi. 45, fig. 1. — Un 
fragment de moule interne. 

41. Lima Sabaudiana Pictet et Roux. Gresverts, p. 485, pi. 40, iK 6 — Un 
bon moule interne. ' & 

res^imnL^tl 8tr ° P f " * deS . bivalTOS dont Ie » noms »^t ont ete determines sur de mauvais 
sTlZtZltZ™ COmpara,S0 ' 1 aveC les fi ^ es de d-Orbigny et de Pictet; on a done accepte 
ZL^ZLL bUtl ° nS genenqU6S ^ ^ aUteU ^ IeS mat ™ X *" d * - P^ttant a ce ,ujet 

MEM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXXIII 
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42. Plicatula inflata Sowerby 1823. Mineral Conchology, pi. 409 = Plica- 
tula radiola cVOrbigny 1846. Pal franc., Terr. Cret., t. Ill, pi. 463, fig. 1 a 5 
exclud. 6 et 7. Voir egalement Pictet et Campiche. Ste-Croix, 4 me partie, p. 269. 

— Espece tres commune au Luitere Zug. 

43. Spondylus gibbosus d'ORBiGNY. Pal. frang., Terr. Cret.; t. Ill, p. 658, 
pi. 452, fig. 1 a 6. — -2 echantillons assez coraplets de petites valves, correspon- 
dant a Spondylus Brunneri Pictet et Roux. Gres verts, p. 514, pi. 47, fig. 1, 
identifie* plus tard a l'espece d'Orbigny. Voir Pictet et Campiche, Ste-Croix, 
4 mo partie. 

44. Aucella caucasica Abicii in Anthula. Ueber Kreidefossilien des Kauka- 
sus, p. 78, pi. Ill, fig. 5 a, b. Espece voisine d? Inoceramus (Aucella) Coquandianus 
d'Orbigny, mais s'en distinguant par une valve gauche moins convexe, un contour 
plus elance et moins arrondi. — 1 bon echantillon entier et tres nettement carac- 
terise. 

45. Ostrea (Exogyra) Rauliniana dORBiGNY. Pal. frang., Terr. Cret, t. Ill, 
p. 708, pi. 471, fig. 1 a 3. — 2 exemplaires. 

46. Ostrea (Exogyra) conica Sowerby. Min. Conch, pi. 26, d'Orbigny. — 
1 raoule interne. 

47. Ostrea (Alectryonia) Milletiana d'ORBiGNY. Pal frang., Terr. Cret, 
t. Ill, p. 712, pi. 472, fig. 5 a 7. — 3 ex. 

48. Mytilus cf. Orbignyanus Pictet et Roux. Gres verts, p. 479, pi. 39, 
fig. 9 a, b, c. — 1 ex. 

49. Area carinata Sowerby. Min. Conch., pi. 44, fig. 2 et 3. — 4 ex. 

50. Area Campichiana Pictet et Roux. Gres verts, p. 459, pi. 36, fig. 3 a, b. 

— 2 moules internes. 

51. Area (Cucullea) fibrosa Sowerby. Min. Conch., pi. 207, fig. 2. — 
1 moule interne. 

52. Area subnana Pictet et Roux. Gres verts, p. 461, pi. 36, fig. 6 a, b, c. d. 

— 1 moule interne. 

53. Opis Sabaudiana d'ORBiGNY. Pal. frang., Terr. Cret, p. 53, pi. 254, fig. 1 
a 3 et 157, fig. 4 a 6. — 4 ex. tres typiques. 

54. Cyprina rhodani Pictet et Roux. Gres verts, p. 445, pi. 34, fig. 2 a, b. 

— Un beau moule interne. 

• 55. Venus Vibreyana d'ORBiGNY. Pal frang,, Terr. Cretaces, t. Ill, p. 442, 
pi. 384, fig. 16 a 20. — 1 moule interne. 

56. Mactra gaultina Pictet et Roux. Gres verts, p. 407, pi. 29, fig. 3. — 2 ex. 
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57. Terebratula Dutempleana d'ORBiGNY. Pal. franc., Terr. Cretaces, t IV 
P- 9o, pi. 511. ' 

DIMENSIONS DES ECHANTILLONS EXTREMES AU LUITERE ZOO 

Longueur . . . 43™n (1) ... 41mm (1) 
Largeur. . . . 89 - (0,9) .... 28 - (0,68) 
Epoisseur . . . 26- (0,6) .... !9 - (0,46) 

Le g.sement da Luitere Zug a fourni une belle serie de plus de cinquante echan- 

Ulons de toutes lea tallies avec une assez grande etendue de variations, portant sur 

a largeur, 1 epaisseur et les plis du front. Neanmoins il est impossible de trencher 

des especes dans tout cet ensemble; les variations, qui „e portent pas surle crochet 

dont allure etles caracteres sont constants, ne sont d'ailleurs pas plus grandes que 

pour les gisements du gault, lorsqu'on a de belles senes. 

58. Rhynchonella sp. cf. polygona d'ORBi GN Y. Pal. franc., t IV p 30 
pl. 496, fig. 1 a 4. " ' P ' U ' 

On designe ainsi une dizaine d'echantillons, dont les plus gros sont malheureuse- 
ment deformes. Le port, l'epaisseur et le crochet sont ceux de l'espece de d'Orbi- 
gny ; cependant la grande valve n est pas deprimee dans la region mediane comme 
dans les echantillons du gault ; les cotes sont plus nombreuses dans le sinus frontal 
plus mordant, plus carre et plus avance vers la petite valve. Ces echantillons ont un 
peu le port de Bh. tripartita Pictet. Desc. des fossiles du Terrain Cretace des en- 
vvrons de Ste-Croix, & partie, achevee par P. de Lokiol, p. 44, pl CC fig 4 et 
o ; mais la dispos.tion des cotes reunies vers la commissure frontale dans cette der- 
n.ere espece ne se retrouve pas ici. En somme les Echantillons du Luitere Zug sont 
tres voisn* de Bh. polygona d'ORB. et il n'est utile de les distinguer sous forme de 
vanete que parce que les differences signages se retrouvent a Clansajes 

o9. RhynchonellaDeluciPiCTET= J B% rec teeHa. s ^ C(zto d'ORBiGNYnon(PAR- 
kinson) Davidson. Voir Pictet et de Lorioi, Ste-Croix, 6° partie,?. 38, Pl CXCIX 
ng. I a 11. Cette espece differe de Bhynch. sulcata Davidson par le plus grand 
nombre des cotes, la forme plus epaisse, le crochet plus fort, le sinus frontal plus 
rectangulaire. Du Luitere Zug proviennent une dizaine d'echantillons bien typiques 
qui ont ete compares aux types de la collection Pictet du Musee de Geneve et 
parmi lesquels figurent des exemplaires epais voisins de Bh. polygona d'C-RB et 
d autres plus aplatis, plus ailes. 

60 Epiaster Ricordeaui d'ORBiGNY (Hemiaster). - 1 fragment qui ne peut 
etre determine qu'approximativement d . 

w— tisr^jsr ^j^r- ont m d ~ s - m - ie -- ™- * - 

MKM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXXIII 
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61. Holaster Perezi Sismonda. — 1 ex.; meme remarque que pour le prece- 
dent, 

62. Catopygus cylindricus Desor. — Une dizaine d'echantillons. 

63. Discoides decoratus Desor. — Cette espece est l'une des plus abondan- 
tes du gisement. Quelques echantillons, le moins grand nombre, sont d'ailleurs dif- 
ficiles, vu leur mauvaise conservation, a separer de Discoides conicus Desor. 

64. Peltastes Studeri Agassiz (Salenia). — 1 ex. 

65. Diplopodia Brongniarti Agassiz (Tetragramma). — 1 ex. 



Ill 
LISTE DES FOSSILES TROUVfiS AU LOCHWALD 

1. Belemnites (Hibolites) minimus Lister in Sowerby. Mineral Conchology, 
t. V, pi. 589, fig. 1. — 1 echantillon de 4 cm. de long, fusiforme, identique a la 
forme commune dans l'albien, sans presenter toutefois la disposition amincie et 
accroissement par additions successives a l'extremite du rostre, decrite sous le 
nom de Bel. attenuatus par Sowerby. Mm. Condi., t. VI, pi. 589, fig. 2, a Fol- 
kestone et rapportee par d'ORBiGNY. PaUontologie franc.. Terr. Cretaces, t. 1, p. 55, 
a Bel. minimus. 

2. Phylloceras Velledae Michelin sp. 1 . — 2 ex. 

3. Phylloceras sp. cf. Velledae Anthula. V. plus haut la liste precedente. — 
4 ex. 

4. Phylloceras subalpinum d'Orbigny sp. — 1 ex. 

5. Phylloceras cf. picturatum d'Orbigny sp. Paleont. franc., Terr. Cretaces, 
t. Ij p. 178, pi. 54, fig. 4 a 6. — 1 ex. tres epais, a ombilic nul, et section tres 
arrondie. 

6. Lytoceras (Gaudryceras) Agassizianum Pictet sp. — Nombreux exem- 
plaires; Tune des especes les plus abondantes du gisement. 

7. Lytoceras Jauberti d'Orbigny var. 2 . — ■ 1 ex. identique a un echantillon de 
la Perte du Rhone. 

1 Tour les especes bien connues de cette liste, on s'est dispense de donner des indications bibliographi- 
ques qui seraient superflues. 

2 Voir Jacob. Etude sur quelques ammonites dit Cretace moyen. A paraitre dans la collection des Me- 
moires de la Societe geologique de France. 
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8. Desmoceras Beudanti Brongniart sp. Cette espece a ete tres diversement 
niterpretee par les differents auteurs; M. Jacob la restreint aux formes aplaties du 
gault de nombreuses locality dont le bord siphonal est aminci et la cloison tres 
particuhere avec sesselles larges et arrondies, son premier lobe lateral tres dissv- 
metnque. — 1 ex. tres typique. 

9. Desmoceras latidorsatum Michelw sp. - 3 ex. globuleux et un exem- 
plaire aplati rappelant beaucoup par sa forme Desmoceras inane Stoliczka sp Voir 
au sujet de cette derniere espece : Kossmatt. Untersuchungen Hber die SUm- 
dtsche Kreideformatiop, p. 172, pi. XXV, fig. 6 a, b, c, et a, 6, et Jacob. Outrage cite 

10. Desmoceras (Puzosia) Mayorianum d'ORBiGNY sp. - 5 exemplaires 

11. Desmoceras nov. sp. a decrire. V. Jacob. Ouvrage cite - 4 ex 

12. Silesitessp. PI. II, fig. 12. 

Mauvais echantillon qui temoigne de l'existence du genre dans le gault. M Ja- 
cob a d'ailleurs retrouve ailleurs au ineoie niveau des especes encore inedites mais 
qui seront bientot figurees. 

13. Douvilleiceras mamillatum Sciilothejm sp. forme type. — 4 ex. 

14. Hoplites dentatus Sowerby sp. 2 ex. 

15. Hoplites splendens Sowerby sp. — 4 ex. 

16. Hop. Guersanti d'Orbigny sp. — 1 ex. 

17. Schlonbachia (?) Senequieri d'Orbigny sp. — l ex. 

18. Hamites Charpentieri Pictet. — 2 ex. 

19. Hamites attenuatus Sowerby. — 2 ex. 

20. Anisoceras sp. cf. alternatum Mastkll. - 2 mauvais fragments a cotes 
simples. 

21. Dentalium rhodani Pictet. - 1 ex. avec ornementation conserve et par- 
faiternent typique. 

22. Pleurotomaria Orbignyana Pictet. — l moule interne *. 

23. Turbo Saxoneti Pictet. — 1 moule interne. 

24. Turbo sp. — Moules divers. 

25. Straparolus Martinianus d'Orbigny. — 4 ex. 

26. Natica gr. de Favrina Pictet. — 1 moule interne. 

27. Aporrhais Orbignyana Pictet. — l bon ex. 

28. Aporrhais Parkinsoni Mantell. — 2 moules internes. 

29. Avellana incrassata d'Orbigny. — 3 moules internes. 

J Les memes restrictions ^ doivent etre apportees id que pour la liste precedent^ quant aux determi- 
nations des gastropodes et des bivalves. ueiermi 
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30. Spondylus gibbosus d'Orbigny. — 2 fragments de grande valve. 

31. Inoceramus concentricus Parkinson. — Tres commun. 

32. I. Salomoni d'Orbigny. — 1 ex. 

33. I. (Actinoceramus) sulcatus Parkinson. — 3 fragments. 

34. Terebratula Dutempleana d'Orbigny. — 4 ex. 

35. Terebratulina sp. — 1 fragment dont le crochet est casse et qui differe en 
particulier par la forme de Tereb. Saxmeti Pictet et Roux ; la grande largeur etant 
plus voisine du bord frontal. 

36. Kingena lima Defrance. Voir d'ORBiGNY. Paleoni. franr., Terr. Cretaces, 
t. IV, p. 98, pi. 512, fig. 1 a 5. — 1 petit exemplaire determine par comparaison 
avec de meilleurs echantillons de gault. 

37. Hemiaster minimus Agassiz (Micraster). — 1 ex. ' 



IV 

AFFINITES DES FAUNES DU LUITERE ZUG ET DU LOCHWALD 
ET CONCLUSIONS STRATIGRAPHIQUES 

Luitere Zug. — II convient d'abord d'examiner dans la liste de ce gisement 
les Ammonites dont les formes multiples donnent pour tous les depots secondares 
les renseignements les plus precis. 

On y trouve de nombreuses especes des marries aptiennes c'est-a-dire du Gar- 
(jasien ou Aptien Superieur des auteurs frangais. Ce sont : 

Phylloceras Guettardi Rasp. sp. 

Ph. Goreti Kilian. 

Lytoceras (Tetragonites) Duvalianum d'Orb. sp. 

Lytoceras Depereti Kilian. 

Desmoceras Emeriti Rasp. sp. 

Desmoceras (Puzosia) cf. Angladei Sayn. 

Desmoceras Zurcheri Jacob. 

Parahoplites Tobleri Jacob. 

Hamites sp. 

1 Determination Savin. 
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Quelques formes sont plus recentes et se rencontrent generalement au niveau de 
Clansayes ou dans l'Albien franc. Ce sont : 

Lytoceras (Tetragonites) Jallabertianam PicLet sp. 
Besmoceras (Pumsia) Mayorianum d'Orb. sp. 
Parahoplites Schmidti Jacob. 
Mais les elements les plus abondants et les plus earacteristiques de la faune 
d Ammonites du Luitere Zug sont a beaucoup pres fournis par les nombreuses va- 
riations des BouvUleiceras, rangees plus haut sous les noms de : 
BouvUleiceras Martinii var. orientalis Jacob. 
Bouv. subnodosocostatum Sinzow. 
Bouv. clansayense Jacob. 
Bouv. Buxtorfi Jacob. 

Bouv. subnodosocostatum var. pusilla Sinzow. 
A cet egard, la faune est plus evoluee que celle du gargasien ; le stade Martinii 
type et la variete orientalis sont deja depasses chez nombre d'adultes; mais les 
especes ne sont pas encore celles de Clansayes, ou l'on rencontre avec une extreme 
frequence Bouv. nodosocostatum, d'Orb. sp., espece qui se rapproche de certaines 
des precedentes, et Bouv. Bigoureti, Bouv. Bergeroni Seunes sp., formes dont 
le jeune est du type Cornuelianus d'Orb. tandis que les adultes, a cotes flexueuses, 
a tours embrassants et aplatis convergent vers les Parahoplites. 

II semble done que la forme du Luitere Zug realise pres du niveau franc du 
gargasien, une etape intermediate vers la faune de Clansayes. 

Un autre fossile tres abondant au Luitere Zug continue cette maniere de voir 
II s'agit de la grosse Belemnite a laquelle on doit conserver le nom de Belemnites 
semtcanaheulatus Blainville. Cette espece, d'apres MM. Kilian, Paquier et Jacob 
se trouve toujours, dans le Sud-Est de la France, a la partie superieure des marnes 
aptiennes, plus ou moins ensablees, et sous la faune de Clansayes. 

On doit d'ailleurs rappeler ici qu'a la base des couches a grandes belemnites 
M.Kihan a signale autrefois pres de Clansayes, plus exactement a la ferme des 
Grezes, un horizon a phosphates noirs dans lesquels M. Jacob a recemment re- 
connu: Parahoplites crassicostatus d'Orb. et BouvUleiceras Martinii var. orien- 
talis Jacob et BouvUleiceras sp. du meme groupe '. Cette faune des Grezes 
serait comme une amorce de la faune du Luitere Zug. 
Tout concorde done bien jusqu'ici. 

1 Jacob. Clansayes, pp. 421 et 422. 
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Les bivalves, les gastropodes et les echinides du Luitere Zug seinblent d'age 
plus recent et se rapprochent de ceux du gault. Mais il convient de rappeler toutes 
les reserves faites plus haut au sujet de leur determination. D'ailleurs, malgre le 
travail de Pictet et Renevier sur la Perte du Rhone, lesfaunes de Faptien superieur 
sont mal connues. Si Ton s'en tient aux formes abondantes, on a pleine confirmation 
de l'age indique; ce sont: Flicatida inflata Sow. frequente a Gargas et a Clansayes; 
ce sont aussi Discoides decoratus Ag. tres commun, dans la Drome et i'Ardeche, 
dans les intercalations zoogenes a Orbitolines qui se montrent a la partie sup 6- 
rieure ensablee des marnes aptiennes, a la base des couches a grandes belemnites 
et sous la faune de Clansayes. 

En resume la faune de Luitere Zug est le type nouveau d 'tine sous- zone du Gar- 
yasien, superieur e aux sous- zones dassiques representees paries faunes de Gargas 
(Vaucluse) et d'llyeges (Basses- Alpes) { . 

Lochwald. — L' ensemble offert par le Lochwald est plus banal et plus classi- 
que. On a affaire incontestablement a un gisement albien moyen, suivant le langage 
de Pictet, de Renevier et de Ch. Barrois. C'est la faune des marnes albiennes a fos- 
siles pyriteux du Bassin de Paris et de Ste-Croix (Jura). C'est mieux encore, avec 
leurs elements mediterraneens la faune de la Balme de Rencurel (Isere) et d'Es- 
cragnolles (Alpes-Maritimes). On trouve en effet au Lochwald, axecdesLytoceratides, 
avec des Desmoceras speciaux, types mediterraneens, les especes caracteristiques 
du niveau: Hoplites dentatus Sow. sp. ? splendens Sow. sp. Guersanti Sow. sp. 

Conclusions stratigraphiques. — Des lors, on a d'excellents reperes pour 
dater les assises de la coupe reproduite par la figure 1 et Ton peut donner l'equi- 
valence suivante : 

9. Calcaire glauconieux fossilifere du Lochwald. Zone a Hoplites dentatus ) 

\ Albien. 
8. Breche a echinodermes j Zone k Hopt tardefurcatus et regularis. \ 

7. Glaucome prmcipale \ ZonekDouviUeicerasnodosocostatum.Ber- U- ivcau de 
6. Schistes marneux noirs ] geroni et Bigoureti. Clansayes. 



1 Dans un premier travail, Berichte iiber die Exkursionen der Sehweiserischen Gesellschaft in die 
Elippenregion am Vierwaldstdttersee. Eel. geol. Helv., vol. IX, N° 1, pp. 51 et suiv. M. Jacob, sur !a foi 
des fossiles ramasses en quelques minutes sur le gisement et sans avoir etudie la riclie collection rassem- 
blee depuis par M. A. Toblbr, avait attribue un age legerement plus recent a la faune du Luitere Zug. 
En realite, on vient de voir qu'au lieu d'etre Fequivalent absolu de celle de Clansayes, elle est un pen 
plus ancienne et intermediate dans l'ordre ascendant entre celle-ci et celle de Gargas. 



DC GAULT DE LA VALLEE DE LA ENGELBERGER A A 25 

5. Marnes a fossiles phosphates Sous zone a Bel semicana-Y 
du Luitere Zug liculatus, Douv. subnodosoeos-l 

tatumet Buxtorfi. /Gargasien 

4. Breche a echinodermes Sous zone a Bopl. furcatusi 

et Oppelia nisus 1 

3. Schrattenkalk superieur Zone a Hop. Beshayesi et An- Bedoulien. 

cyloceras Matherom. 
On retrouve done au milieu des Alpes suisses une succession tout a fait analo- 
gue a celle qui a ete founiie par les Alpes franchises '. 
Les attributions des n os 4 et 9 sont certaines. 

Les autres sont tres vraisemblables car les zones que represented les numeros 
correspondants ont ete constatees au voisinage. M. Arnold Heim a trouve a la 
base de toute la serie du « gault » des Churfisten, la oil elle est le plus epaisse, 
une faune a Bouv, Martmn forme type et Parahop. crassicostatus d'Orb. sp., cor- 
respondant vraisemblablement a la sous-zone inferieure du gargasien, qui est 'done 
bien presente dans les Alpes suisses. La faune de Clansaves est connue dans le 
Seelisbergd'apres MM. Paiinekoek et Rollier *. Eniin Hoplites regularis, tarde- 
furcatus, etc., ont ete cites a la Wannenalp pres d'Iberg. 

A la zone a TurrilUes Bergeri pres, qui manque localement probablement par 
suite d une erosion precedant la formation du Seewerkalk, la coupe de la vallee 
del'EngelbergerAa est done tres complete. Elle montre que la transgression sur 
le Schrattenkalk commence des l'aptien superieur. 

II en est de meme dans les Churfisten, ainsi que le prouve la coupe donnee par 
M. Arnold Heim 3 , interprets a la lumiere du detail rappele plus haut. Dans 1 'en- 
semble du Santis, M. A. Heim a montre de plus que les differents niveaux etaient trans- 
gresses vers le Nord et les uns sur les autres. La serie est complete vers le Sud 
et commence au gargasien transgressif sur le Schattenkalk ; elle est progressive - 
ment reduite a la zone a T. Bergen lorsqu'on se deplace vers le Nord. 

II doit en etre partout ainsi dans les Alpes calcaires suisses aux environs du lac 
des Quatre Cantons : mais la situation originelledes differents lambeauxdu gault a ete 
smgulierement modifiee par les plissements et les recouvrements alpins. Neanmoins 
si l'on suppose remises en place les differentes nappes des Alpes calcaires suisses 

veliliVreZe; 1^'p^. ^"" ^ to ^aUgra^ie iu Cretace noyen, Annales de PUni- 
3 Arnold Heim. l)er wesHiche Teil des SanUsgebirges, ibid., Lief. XVI, p. 341. 
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a fades lielvetique, on peut niettre en evidence la transgression vers le Nord, ainsi 
que MM. Jacob et Tobler le montreront ulterieurement. 

Qu'il suffise pour le moment d'avoir etudie ici, pour servir de depart a d'autres 
travaux, une coupe detaillee et presque complete du « gault » avec deux faunes 
bien caracterisees, au voisinage du Lac des Quatre Cantons. 



EXPLICATION DE LA PLANCHE 1 



Toils Us echantiltons proriennent du Gisemmt aptien super ieur du Luitere Zug (Unlerwalden) 

ri sent figures en grandeur naturelle. 



Fig. 1, 2 n et b, 3 a et b. — 3 Exemplaires de Douvilleiceras Martinii vac. orientalis Jacob. 

Fig. 4 a et b, 5 a et b. — 2 Ex. de Douvilleiceras subnodosocostatum Sinzow,. 

Fig. 6 a et /;. — Ex. de caracteres intermediaires entre ceux de Douv. subnodosocostatum Sin- 

zow et de Douv. clansayense Jacob. 
Fig. 7 a et b, 8 a et b. — 2 Ex. de Douvilleiceras clansayense Jacob. 
Fig. 9 a et 6, 10 a et b. — 2 Ex. de Douvilleiceras Buxtorfi nov. sp. 
Fig. 11 a et b. — Ex. de caracteres intermediaires entre Douv. subnodosocostatum Sinzow et 

Douv. Buxtorfi nov. sp. 
Fig. 12 a et b, 13 a et />. — 2 Ex. de Douvilleiceras subnodosocostatum var. pusilla Sinzow. 
Fig. 14 a et b. — Ex. de caracteres intermediaires entre Douv. subnodosocostatum forme type 

et la variete pusilla Sinzow. 
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G. Jacob et A. Tobler. Gault de la Vallee de la Engelberger Aa. 



PI. I. 




Phototypie Sohivv $ C ie . 



EXPLICATION DE LA PLANCHE II 



Tons les echantiUons sont reiirmentth en grandeur naturelle et, snuf indication speciale, pro- 
viennent de I'aptim super ieur du Luilere Zui/ (U titer walden). 



Fig. \ a et b. — DesmocerasZurcheri nov. sp., Ex. de I'aptien superieur du Luitere Zug(Unter- 

walden) . 
Fig. 2 aeth, 3 aelb. — Id., 2 Ex. des (names aptiennes de Chaudon (Basses-Alpes). Coll. Gevrey 

a Grenoble. 
Fig. 4 a et b, 5 a et b, 6 a et b. — 3 Ex. de Parahoplites Tobleri nov. sp. 
Fig. 7 a et b, 8 a et b. — 2 Ex. de Parahoplites Schmidti nov. sp. 
Fig. 9 a, b et c. — 1 Ex. de Toxoceras (?) cf. Honnoratium d'(M>. 
Fig. 10 a et b, 11 a et b. — 2 Ex. d'Hamites sp. 
Fig. 12. — 1 Ex. de Silesites sp. Albien du Lochwald (Unterwalden). 
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G. Jacob et A. Tobler. Gault de la Vallee de la Engelberger Aa. 



PI. II. 




I'hototypic Sohier & CK 



